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Triuva-tu donc umer le inel de tes abeilles,
Et les fruits, dont l'iutne a rempli tes coîbeillets,
Ont-ils jauiais tachr tes lèvres tle poison ?

Et que te fa.ut.il done ? Ti part uit a monde est bele,
Enîfittiti Et, cependaînt, commne l'ange rebelle,
Ti t'ornes contre Dieni îe sm propre bonté.

Tanili<quile de hknfait,ê il mi ton enrilnce,
l'ar dl'intes ilrys ton <ewur tut hie ll'titn i

Tu Vaccuses, ingrai, de lt felicitl 1

Tu dédaignes les don que te ciel te 1,rodigne;
Entre le nionde et toi ýa imin jette une digue,

Et, pour la renverser, tu tentes un effort.-.
Un jour viendra put.ctre. oûi, sotubrant dans la foule,

Cunuine un nocher qui lutte in vain contre la houle,
Tu maudiras l'instant qui1%ugua du port I

Uit Suilr des Géorglques en Sicile.

En traversatî des champs couverts le vigntes, 'oliviers t de nmaT,
nous rencontretmues iti junje et robuste paysan qui conditsait uit petit
char de forme antique auquel értaienit attahelîés doux bufs :u poil
ioir, A lai tête énorme. .\rrêtê ppur ni laisser le pas'age libre, et

honne, avec sa maile psinonne, ron front couvert <du bonnet plirv-
gen, ses lbras et ses jantîbes ius ses. pieds chautise l de sal:es ttta.

cltés par des lanières, re Abdt i in de ces anuiels coloi l de la
GranIIde-GrèCe, dont Virgile a 'i bien décrit les ttiles tuvau et les
rustiques vertus. Aii inoment où, répondaut A son salut, m tiones,
arrêtés devant son attelage, il.nous présenta un vienx fer de lance et
le fragment d' un eapine rouain qu il avait trouvés à uînet t.aible pro.
fondeur du sol.

Un jour, le laboureur, dans ces mtunes sillons
(tlu dorent les débris de tant de lataillons,
lieurt:mi avec le soc leur antique déponille,
Trouvera, pleia d'e1frui, des dards ruigés de rouile. 11

SOIEN Ci E.

P>r<greas dle lat Ma~rî,.' A ni:l;Ise eni 189.

Nous extrayons du 31echlaincs Magilinne la note stuivantîîe sur
les progrês de la marine anglaise en 11869 , (.)

g.Durant cette anné5e, un grand norngjbre de navires ont
été tertninés ou le seror t r lro te t e i tvires àbatteriesde deuxiètme classe dut tylle Aiionîs, tiotît, la cons.
truction avait été ordotnné par le dernier bîuréaut de Pandiiraulté
deux, iudaciouse et lnuincle, ont été moi, à l'eau, dels Chattier
de MM. Napier à Glasgow, et seront bientôt prnts à pureli
ier. Le Jron Duke, et construetion A Fembnke, sera iegtôt
Sîlot ; lu litegtard, construit par M M. Laird, de lirkelt -

vient de sortir du bag sin ; les deux autres, le Srqsgre. et lu
'J'riunphl seront lancés vers le gmilieu ou la titi de lt pré&ett t e.

I/er'cules avait, vers la fin] de 1 s8, montré qu'il était capable
de dépasser la vitesse estimtîée et avait éte arIé. Il vient delire depuis cette époque un service xexeptionnttel dans lacgrgt-

plissetment duquel il a prouvé qu'il réinissait une grandetabilit,
une grande tranquillité et les qjualités génlîtêîes l'un navire (lmIer de la plus iante valeur eti moêtme temps que d'éormes moyens
d'attaqte et de défeise. Le Sutlian, du mê miie type, mais portat
line artillerie uin peu plus puissante, est poussé aIve actiité A

Clatlamiî et sortira dit bassin tuit printemps proclain. lie 1onttrclh
qui avait été disposé à OChathatm it co nneegent du ané'
dernière, a,été arté assez rapidettegît pour aller A la ler tumois de mai dernier avec l'escadre de la Manle. C'est lu lre iier
croiseur à tourelles qui ait été essayé, et ses résultats ont été suivisavec le plus grand intérêt; on se raippelle comtibien iautement ila été apprécim. Si jaunis peut-être tuit tavire dessinté et Construitpar l'amirauté a reçu du publie des mnariues île la puIs complète

(t) Alpbionse Dantier, liiyjgc en Sicile.
(2) Cette note est du mois le Janîvier 1s0.

approbation, c'est le Monaîrch. Sa lhçoi de se cotiporter à la
mer, sa remarquable tr.nquillité laits quti's-us des plus
mtautivatis teilps dont, tons iyois gardé le sotuveiir, n'ont .e. itai.

îteîli t ji lugil M pa Le putblic :1 resseti i q uîh eue
déz:ppomteinieit de voir le lomareh recteillir tant de lauriers,
:iors (lie le C ntoin n'était pas prêt à prendre placo dans l'ese:dre.
tIti eieai comparatif, entre s deux navireî étant atttndt pour

régler certaitts<its lui di visetit les titrités su r lqtetiei
des crueurs à tourelles. L.e (Oajlin sera bientôt prèt et ious
pouvos Cop ter qite ses es:tiî, ainisi q111o ceux des iavires dt
type A Jituious, auitrouit lieu dlans la prenièreî partie de l'année.

Une autre addition importatte faite à la flotte durant l'atmée
ffrîire lZt la fre nion eîîsé ieîîfîgt 'î~jîel

est sortie avec la tlotte, elle s'est tuontrée ui spileîdile iaivire lu
tuer, et durant la croi4iere des 'sendres, l'éW dernier, elle n'a pas
été moins rem:rqable p.ir la supériorité de sa vitesie et ses
qualités, niautiqul<es à la voile que par Sa ptuisantice à la vaipeur.

J/aîtgie et Le TOlige. ont anitA été complétéi iluranit Yatinnée.
Commitie l'Iînsnan, ce osnt les eroiseurs rapiles noi ra

portatnt une puissaite artillerie, imais ils -«gît d'un ty pe plus
petit. I itis un »ai rtenuîi t, le I/age u atteint. diU rait tilt
parcours die six heures à la ier, une moyennitt de I51m3, i
énortte poir un attsi putit navire.

Aux navires arrivé presque A l'état d'avanceit exiteé pour la
inis l'u , nous pouîvons ajouter : 'foL,spur chez ilM. Napier,
et le L'u le premiier 'rai bélier tis uit
chantier par notre gouverneet, lutre le premiiier de tins ioii.
tors pour la défens'e les ctes. Sous' devons ltientionner i
les trois ittonitors eun consitrutitm pour la défeise des coloieus ; lu
Cerisc «, destiné à Melbournî et payé en partie par le gouver.
tîemtenit colonial, pourra rejoindre sa lstina t ioi u printempls ;
les deux autres; A b/siio et JI.gdez/.:, t. sOnt point tncora
pirêts îmîr lu lateet, ils -ouit detié A lfetire llombay et
une partie de leur dépeise est suiportée par le gouveroerent de
Jlutmtbay.

Si ce qui précède montre que Vannîîée 1869 a été bien employée,
qitatit à l'achèvement des navires en Chantier, l'avenir conservera
encore im ieilleur sotivenir des navires cotu cés durant lanéite.

L'introduction dlans lu luarine dus types Thliunerer et Deras-
tastion im larque un des plus grands lias qui aient été 'aits depuis
l'adoption des lqintdages, et leir acliveient picera uotre flotte
dans tute sitiuationI exceptionnellcîieit forte visà-vis d celles des

autres otnttin[s. Ces unvires onît des eirases prestIlie deux fIis
autls 5i épaisses, e'est à dire près de iuatre t'ois' ausi fortes que
celles des plus IIuios'înIs navires de gulerre franiiçris. Ils ont le
plat-bord bas des mîoiitorï, combiné iviuec un liatletir le limterie

luîs grande que l ieyeInie à lioril dus iavires A laI teies; lei
Cl uns de leurs tourelles ont titi champ de <lu r dégagé sur tout

lb'olirizont. Ils. ioit i miits Ili o les lit.s e mpensat>, ut
éinorme al pirovisi iîiitemn t t de ebarbon tiui mollitA les conduire <le
l'iutre cùtîl <le l'A tlantique. Dms lu primclpe, l':ulsenco dle

gréemtenîit - bord de ces naviîres a soulevé ie l.;re oppositioi,
mais une étude puis atteintive a démontré lai s1gesse de oette

ilhspoio oit.
Le seul utre navire itmportant mis ei chtattier par le présent

liireai de l'amirauté est le lisert. c'est titi bélier un peu pi lus
p1IissanUIt qle '//otspîeur et, conmne ce .dernier, construit retî;r
accompagner ute escadre. u type de bélir jouera un rôlo imi-
portantt dLiesls coits alritmes < l'avenir.

Lt croisière <le l'escadre le li Manhule, duant l'été dernier, a
présenté tn intérêt considérabl. Le pretier lord de l'amirauté,

31. (.hilders, avait décidé qu'il asssisterait aux essais et aux
évolutios qui l devaient avoir lieu, icille sU réunit à l'esceilre

de lu 3iéditerrtinée A Gibraltar et les flottes combinées croisèret,
<qUuerîie tempis eiseimble et se livrèrent à diverses expériences dlu
tuietiue avale.

Unte escadre voluinte a pris la mer durant l'aniée pour visiter
les stations navales, et, dernièrement oui t rait sortit' les ntvires

gardes.côtes en compòitant lenrs équipages avec les iommes le
la réserve. Le pretiner lord et sir Sidiey Daeres onit égailement


